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Le d'étroit de Behring' et son avenir

E détroit qui 86paxe lAmérique de l'Asie, est' alors entre le gouvernement des Etats-Unis et les abondante moisson de peaux de phoques.
c . situé entre l'extrémité noSd-est du continent pêcheurs de la Colombie et règlementa la pêche des En 1762, Andrée Tolstykh, après un séjour deasiatique et l'extrémité no-rd-ouest de FA- phoques dans la mer de Behring. trois -années dans ces régions, insista à son retoux,mérique du Nord. Il doit son nom au navigateur Sur le littoral de l'océan Pacifique, dans un dé- auprès de Catherine Il, sur leur importance au'danois Vitus Behring, né à Horsens, Jutland, en dale d'îles, d'archipels, de baies infinles, viennent point de vue commercial. Sur l'ordre de l'impéra-1680, et mort au service de la Russie en 1741, dans seuls, au printemps, les phoques, les otaries et les trice, le gouverneur de la Sibérie accompagné deune expédition à, travers la mer d'Okhotsk, vers la -baleines, braver les dangers de ces parages déserts. deux lieutenants ' se met à la tête d'une expédition,côte nord de FAmérique. Après avoir parcouru les Uest le Groënland de Fouest, hérissé, déchiqueté, explore la nouvelle contrée et se rend compte quecôtes désertes du Kamtchatka, assailli par d'ef- tumultueux, âpre, hurleur dee avant-postes que le rapport dAndrée Telstylçh n'était nullementfir*yables tempêtes le hardi navigateur fut jeté sur l'intrépide Bernier, marin canadien, est en train exagéré. Cependant ce ne fut qu'en 1780 que le.1-ile déserte et glacée d'Avasscha .(aujourd'hui île de traverser, à la recherche du pôle nord. trafic russe sur la mer de Behring commença àýIé Behring) ,où il mourut. Et c'est dam ces pays de désolation que, des prendre quelque importanm Un commerçantL'île de Behring, terre montagneuse et stérile de f7ancs de rocs -porphyriques micacés noir striés ýrusse Shelikof, prévoyant la destruction prochainela nier du même nom, est la plus occidentale des de schistes verts, descendent dans les criques, ces eG complète des phoques et autres animaux à foux-Aleouteg dans le groupe dit du Commandeur et flots de pépites jaunes qui atteignent parfois la rure de ces régions, s'il était permirs aux chasseursdont Êou dirons un,,mat tout à l'heure. grosseur du poing. Le voilà doncýee pays chimé- de poursuivre Î volonté leurs exploits cynégétiques,

forma une compagnie qui, tantMER DE 13EEMNG 
en établissant des relations
amicales avec les Aléoutiensmer tebrin g ou mer dû our l'achat ou l'échange desKaStchaýka eet'uue mer eecon-, elleteriesp ý devait surveiller lesdaire de PôoMn Pacifique à 
territoire@ de chasse et de pê-rextrémité nord-,duqiiel,ýelle se elle.

1ro11týe au e Les A16Oûtiens ou Aleoutest, cir=2 
qui appartiennent à la familleIGle.aial arc- des IFgquiinaux dont nous vous

tZuc; au .sud elle ese limitée avons parlé dans, un numéropar les îlffl Aleoiitiennes et la 
précédent, sont les habitantslünguëýpointe d'M"ka sut là- 
des îles aléoutienues archipelnous diyors, un met en 
du grand océan proprement ditda11Sý une prochaine 
etqui S'étend en demi-cercle,4,6dý à par la ow Rsia- 
COMme les piles &un pont gi-1'A _ë Kamt- 
gantesque, Sur plus de 6 000
ý1illes5 entre la presqu'île' deElle s'étend du no-rd au sud en- 
leAlaske et là côte orientale dufflmp et, le 65ème 
Kamtchatka. C-es îles se divi-rd, A 
senten quatre groupegi dont Jeit 
plus oriental, celui des ailesdefj
Renarda". est le pilas impôr4gites 
par se àliýition, seg pârtis, eltla7côte dAlaska, les iles Noulni- Le iýo1efi A. znidt Mver dam 11A1këk8ý A'«À rýWO le mié4 PrMis, 1ý 21 déeembre, M gon mouveinentdé V=nzvok ; l'île de Behring, aularge 
Les indigènps, au nombre de.du Kamtchatka, enfin Saint-Mathieu et Saint- ne du cerveau>du grand r neier qui vient d011" e deux à trois mille, sont comme leurscousins lesÉtLùl, dans'la.partie centrale. zsparaitre, où l'or était pour les sauvages dé bien Esquimaux, de, taille moyenne, au teint brun"auDeux -fleuves importants se jettent dans la mer moindre valeur qu'un beau et tranchant silex. rez aplati, et vivOle Ëehririk !'FAnàý, 4ui arrose leextrémité nord- Les hoides de Tartares ou, clé Mongols qui, si eut de chasse et de pêche.

Après une absence de plusielirs an-nées ShelikofýÎý et surtout le Yukon, qui nait dans l'on en croit certains ethnographes sonest de IL t venus revint à St Pétersbourg, obtint de la reine un bla elo tannique, et trave"éý toùte la é- d'Asie au Canada, par le détroit de pe Behring, ont nue de ffl>oo() roublég pris sur le trésor de VýFtatninsule de l'Alaska. foulé, sans s'y arrêter, ces sables j-aimes tant con- et des droits exclusifs sur les nouvelles régionsOcS terres glacées etdèsertés offrçnt partout voités'de nos jours; ils ont traversé rapidement avec le titre de'gouverneur de lAýnérique russe.
,ý141Îà de, -,ýa désolation, mais renlerment dans ces "dreeks" aux lits d'or, les dédaignant, parce C'était le commencement de la fameuse compa-les pýýitêtTe du "Vil, qu'ils étaient déplu gnie de pelleteries russo-améTicaine qui joue ene eban- N'est-il pas vrai qu'il est loin le temps ou les Alaska le même rôle que la eompagmie de la Baie

emaiers traiteu de la séculaire Compagnie de d'Hu4son'dans PAmérique britannique, ýLaý domi-ë«Ze dleqd"n achetaien la fou-rrure la plus nation rtizse sur cet archipel est l'histoire de cette
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